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Blindes et mecanises

Point forts, points faibles et lacunes des troupes blindees du point de vue du materiel

Col EMG Serge Krasnobaieff

Chef d'etat-major (CEM), FOAP bl/art

Les
formations d'engagement mecanisees

detruisent l'ennemi et recherchent la decision
au niveau operatif», COp chiffre 393. Cette

defmition a ete retenue dans le reglement conduite
operative en vigueur, avant d'avoir reduit la defense ä sa

competence centrale. Cette reduction ä la competence
centrale est periphrasee par le remplacement du principe
de «pouvoir faire» par celui de «savoir faire». La question
se pose de savoir quelles seront les consequences
materielles de ce changement de paradigme pour les

troupes blindees.
La competence centrale defense represente la somme
de tous les conrposants partiels qui contribuent ä sa
realisation et miroite ainsi le caractere particulier du
combat interarmes. La competence centrale souffrira - ne
serait-ce qu'au niveau qualitatif - lorsqu'un composant
fera defaut. La reduction ä la competence centrale - e t je
sens ici une heresie tres repandue - ne signifie pas une
reduction lineaire des coüts en proportion ä la quantite
de materiel economise. Competence centrale signifie de

maintenir la competence (coüteuse) etant entendu que
la quantite de systemes disponibles ne suffit plus pour
pouvoir faire face au cas de defense. La difference devra
etre comblee dans la phase de la montee en puissance.
Mais tournons-nous tout d'abord vers les points forts
au niveau materiel des troupes blindees. Gräce ä une
planification circonspecte les acquisition par le passe
ont ete conduits de maniere ä pouvoir combler plusieurs
lacunes. Ii s'agit de noter ici en particulier le char gren
2000, le char de deminage, le char de genie et le char de

depannage. Le programme de maintien de modernisation
du Leopard 2 assure l'utilisation future d'une partie de la
flotte des Leopards et contribue ainsi au maintien de la

competence.
Ii faut neanmoins adresser ici des developpements
critiques, voir dangereux par rapport ä la necessite
de savoir faire. D'autres capacites ont ete rayees pour
des raisons d'economie evidente ou sont en passe de

rester des lacunes non-comblees. Dans le domaine de la
mobilite il faut mentionner la perte imminente du char

poseur de ponts et la mise hors de service imminente des

ponts fixes 69. Dans le domaine du combat antichar des

gren chars, il s'agit de la mise hors de service des engins

filoguides antichar et donc de l'absence de la capacite
de defense sur des distances allant de 200 ä 800m. Au

niveau de l'appui de feu, il faut mentionner la liquidation
des Im char 12 cm et donc de la disparition d'un moyen

particulierement approprie pour le combat en localite,

au niveau bat. Des lacunes de capacites continuent de

subsister dans les domaines de la protection virtuelle,
de la protection balistique contre les obus cargo et de la

protection contre les mines.
Des aspects importants de l'instruction au combat

interarmes sont soustraits ä la troupe par la disparition
ou le defaut des competences partielles. Comment

peut-on neanmoins maintenir le savoir-faire au niveau

manutention et engagement des systemes qui font

defaut? Une analyse precise est necessaire pour donner

une reponse. II s'agit de determiner quel niveau doit

disposer de quel moyen d'instruction pour maintenir
la capacite d'engagement et de conduite requise. Je

suis convaincu que les exercices tactiques appuyes par

simulateur - par exemple en se servant du simulateur

tactique electronique pour formations mecanisees

(ELTAM) - permettent d'assurer l'instruction de base du

combat interarmes pour les niveaux brigade et bataillon

et partiellement pour le niveau des cdt cp, en incorporant
des moyens qui physiquement n'existent pas dans l'etat

du materiel! Mais la Simulation, aussi bonne soit-elle, ne

remplace jamais entierement la realite du terrain. Ii est

des lors necessaire pour un cdt bat de pouvoir recolter les

fruits de sa planification de l'action en conduisant et en

vivant et en faisant l'experience de la conduite de l'action
ä l'echelle 1:1. Ii nous faut donc au niveau qualitatif
tous les moyens d'engagement pertinents pour pouvoir
conduire le combat interarmes au niveau du bataillon.

II est imperatif de disposer qualitativement de tous

les moyens de la conduite du combat interarme afin de

pouvoir instruire la planification de l'action ainsi que la

conduite de l'action au niveau mentionne. Cette meme

Echelon du commandent, forme de deux CV-

90 et d'un char de grenadiers ä roues 93.

Photos ® A + V.
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question doit etre appreciee de maniere semblable pour
le niveau de technique de combat du chef de section et du
chef de groupe. Ceux-ci doivent imperativement pouvoir
disposer des systemes necessaires si nous voulons eviter
de tomber au niveau «je ferais si j'avais et si je pouvais».
Comment pouvons-nous toutefois travailler avec du
materiel et des armes qui font defaut ä l'etat de la
formation? Des Solutions simples existent, qui ne sont
pas contraires ä la volonte d economie de l'armee et qui
se sont averees dans d'autres armees qui se trouvent
dans une Situation semblable : location, achat ou leasing
de systemes individuels en nombres limites (sans
helvetisations, sans developpement) afin de pouvoir
instruire la collaboration de tous les elements du combat
interarmes dans les exercices de compagnie et de section
dans les SIB ainsi que dans les exercices de bataillon dans
les SP trp. L'alimentation en personnel correspondant
peut etre assuree sans effort demesure et aurait pour
consequence de maintenir le savoir faire, en particulier au
sein du corps des militaires de carriere. La renonciation
au «pouvoir faire» au niveau operatif ainsi que tactique
ne doit pas conduire ä la destruction du «savoir faire»,
pour autant que l'armee ait la volonte de maintenir la
competence centrale de defense. En d'autres termes :

tous les composants du combat interarmes doivent etre
qualitativement - et non quantitativement - disponibles
pour maintenir le «savoir faire» du combat interarmes.
La mission de defense de l'armee n'aura une probabilite
de reussite que si ce savoir faire est disponible, qui seul

permettra de reussir une eventuelle montee en puissance
ulterieure. L'armee en tant que teile ne pourra etre credible
et maintenir sa credibilite que si les troupes mecanisees
disposent d'une base materielle qui les rend aptes ä une
competence centrale de defense robuste.

Explorateurs et leur vehicule Eagle 4x4.

Chasseur de chars TOW-Piranha.

Sapeurs de chars embarques dans leurs M113.

Les chars de depannage 65 (photo) et les chars pont 68/88 sont en voie

de remplacement. Photo ® Armeefilmdienst.
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